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INTERVIEW ACCORDEE PAR M. VALERY
GISCARD D'ESTAING A JEAN-PIERRE
ELKABBACH, EMISSION SPECIALE DE
FRANCE-INTER, EN DIRECT DE
WASHINGTON LE 19 MAI 1976
`POLITIQUE ETRANGERE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES` QUESTION.- MONSIEUR LE PRESIDENT, PEUT-ON DIRE QUE VOTRE
VOYAGE A D'ORES ET DEJA MARQUE UN CHANGEMENT ? REPONSE.- JE CROIS QUE CE
QUI A CHANGE, C'EST UNE MEILLEURE COMPREHENSION DE CE QU'EST A LA FOIS LA
POSITION FRANCAISE ET EN MEME TEMPS DE CE QU'EST LA REALITE FRANCAISE.
D'ABORD LA POSITION : IL FAUT VOUS DIRE QUE LES AMERICAINS N'AVAIENT PAS
COMPRIS TRES EXACTEMENT CE QUE SIGNIFIAIT CE RETRAIT DE L'OTAN ET CE MAINTIEN
DANS L'ALLIANCE ATLANTIQUE. IL INTRODUISAIT DANS LEUR JUGEMENT SUR LA
FRANCE UNE ESPECE D'AMBIGUITE. CE QUE J'AI RAPPELE, CE QUE D'AILLEURS LE
GENERAL DE GAULLE AVAIT DIT DE LA FACON LA PLUS CLAIRE, C'EST QU'IL Y AVAIT
DEUX ELEMENTS TOUT A FAIT DIFFERENTS £ IL Y AVAIT LE FAIT DE PARTICIPER EN
TEMPS DE PAIX A UNE ORGANISATION MILITAIRE COMMUNE SOUS COMMANDEMENT
AMERICAIN, CE QUE NOUS AVONS ECARTE POUR DES RAISONS QUI TIENNENT A NOTRE
_NATURE, ET JE DIRAI, NOTRE HISTOIRE. LA FRANCE A TOUJOURS ASSURE ELLE-MEME
LE COMMANDEMENT DE SA PROPRE FORCE EN TEMPS DE PAIX ET LA RESPONSABILITE
DE CETTE DEFENSE. DONC, SUR CE POINT, NOTRE POSITION EST TOUT A FAIT CLAIRE. IL
Y A UN DEUXIEME ASPECT ASSEZ DIFFERENT QUI EST LE FAIT QUE LA FRANCE
PARTICIPE A UNE ALLIANCE. LA FRANCE DANS LE PASSE, D'AILLEURS, A PARTICIPE
SOUVENT A DES ALLIANCES : J'AI RAPPELE AUX ETATS-UNIS QUE, PAR EXEMPLE, LA
FRANCE AVAIT ETE LA PREMIERE ALLIEE DES ETATS-UNIS, ET C'EST CELA, LE
BICENTENAIRE. NOUS AVONS EU D'AUTRES ALLIANCES D'AILLEURS : IL Y A EU
L'ALLIANCE FRANCO - RUSSE, IL Y A EU L'ALLIANCE, A LA VEILLE DE LA DERNIERE
GUERRE, AVEC, PAR EXEMPLE, LA GRANDE-BRETAGNE, LA POLOGNE. LA FRANCE A
TOUJOURS APPLIQUE LE JEU DE CES ALLIANCES. QUAND CES ALLIANCES ETAIENT
REMISES EN_CAUSE, NATURELLEMENT ELLE RESPECTAIT SES OBLIGATIONS. LA FRANCE,
ACTUELLEMENT, NE FAIT PAS PARTIE DE L'ORGANISATION MILITAIRE ATLANTIQUE, ELLE
ASSURE ELLE-MEME L'ORGANISATION ET LE COMMANDEMENT DE SA DEFENSE, MAIS
D'AUTRE_PART, ELLE FAIT PARTIE D'UNE ALLIANCE ET LA FRANCE, DANS-LE-CADRE DE
SES ALLIANCES, A TOUJOURS TENU SES ENGAGEMENTS. JE CROIS QUE CE QUE LES
AMERICAINS ONT COMPRIS, C'EST LA DIFFERENCE ENTRE CES DEUX ELEMENTS ET
DESORMAIS, ILS ANALYSENT PLUS EXACTEMENT NOTRE POSITIONÕ¿\
`POLITIQUE ETRANGERE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES` QUESTION.- CE VOYAGE VA-T-IL DISSIPER LES MALENTENDUS ET LES
ARRIERE-PENSEES D'AUTREFOIS ? REPONSE.- JE LE PENSE. NATURELLEMENT, LA VIE
INTERNATIONALE EST COMPLEXE, LES PROBLEMES SE RENOUVELLENT SANS CESSE ET
JE NE DIS PAS QU'IL N'Y AURA PAS, ENTRE LES ETATS-UNIS ET LA FRANCE, TELLE OU
TELLE SITUATION OU TEL OU TEL PROBLEME, DES DIFFERENCES D'APPRECIATION. MAIS,
JE DIRAI, CES DIFFERENCES D'APPRECIATION SERONT NORMALES COMME ELLES
EXISTENT TOUJOURS ENTRE PAYS INDEPENDANTS, MEME LORSQU'ILS PARTAGENT UN
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EXISTENT TOUJOURS ENTRE PAYS INDEPENDANTS, MEME LORSQU'ILS PARTAGENT UN
CERTAIN NOMBRE DE PRINCIPES COMMUNS. QUESTION.- CROYEZ-VOUS QUE LA FRANCE
PEUT, COMME LES ETATS-UNIS, SORTIR DE LA CRISE SANS RELANCER L'INFLATION ?
REPONSE.- LA FRANCE FAIT PARTIE DU PETIT GROUPE DE PAYS QUI, A L'HEURE
ACTUELLE, SORT D'UNE MANIERE NETTE ET VIGOUREUSE DE LA CRISE. JE DIS "UN PETIT
GROUPE DE PAYS" PARCE QU'IL Y A DANS LE MONDE, A L'HEURE ACTUELLE, EN
REALITE, LES ETATS-UNIS, L'ALLEMAGNE FEDERALE `RFA` LE JAPON ET LA FRANCE. ON
LES COMPTE SUR UN PEU MOINS QUE LES DOIGTS D'UNE MAIN, ET LES AUTRES PAYS
SONT DANS UNE SITUATION QUI, EN-GENERAL, S'AMELIORE MAIS D'UNE FACON
BEAUCOUP MOINS NETTE QUE LA NOTRE. CECI ETANT, NOS SITUATIONS ONT D'AUTRES
DIFFERENCES. LA FRANCE A UNE PREOCCUPATION IMPORTANTE QUI EST CELLE DE LA
LUTTE CONTRE L'INFLATION ET QUI, NATURELLEMENT, DOIT CARACTERISER NOTRE
POLITIQUE ECONOMIQUE DANS LA PERIODE A VENIR. C'EST LA RAISON POUR LAQUELLE
J'AI DEMANDE AU GOUVERNEMENT, IL Y A QUINZE JOURS, DE PREPARER, POUR 1977
`DATE`, UN BUDGET EN EQUILIBRE ET SANS CREATION D'IMPOTS NOUVEAUX, CELA
PARCE QUE LES FINANCES PUBLIQUES FRANCAISES DOIVENT APPORTER LEUR
CONTRIBUTION A LA LUTTE CONTRE L'INFLATIONÕ\
`RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO - AMERICAINES` QUESTION.-
CERTAINS DISENT QU'IL Y A UNE SORTE DE RETOUR A L'ATLANTISME... REPONSE.- IL Y A
DEUX CHOSES : IL Y A UNE ERREUR MAJEURE POLITIQUE, ET IL Y A UNE ERREUR SUR
LES FAITS. L'ERREUR MAJEURE, C'EST QU'IL FAUT S'HABITUER A CONSIDERER QUE LA
POLITIQUE ETRANGERE FRANCAISE, C'EST LA POLITIQUE ETRANGERE QUE JE CONDUIS
ET QUE LE GOUVERNEMENT CONDUIT. LA FRANCE N'A PAS A AVOIR UNE POLITIQUE
ETRANGERE QUI SOIT EXCLUSIVEMENT DETERMINEE PAR DES SITUATIONS
ANTERIEURES. VOUS ETES ICI AUX ETATS-UNIS : PERSONNE NE M'A PARLE DE LA
POLITIQUE ETRANGERE IL Y A 4 ANS OU IL Y A 8 ANS. ON PARLE DES PROBLEMES TELS
QU'ILS SE POSENT ET DES REPONSES QU'ON APPORTE A CES PROBLEMES. LA POLITIQUE
ETRANGERE DE LA FRANCE, C'EST CELLE QUE JE POURSUIS, C'EST CELLE QUE LE
GOUVERNEMENT POURSUIT. L'ERREUR DE FAIT, C'EST CETTE DISCUSSION PERMANENTE
SUR LE RETOUR OU LE NON-RETOUR A L'ORGANISATION ATLANTIQUE. JE VOUS L'AI DIT
TOUT A L'HEURE DE LA FACON LA PLUS NETTE : NOUS NE FAISONS PAS PARTIE D'UNE
ORGANISATION MILITAIRE INTEGREE EN TEMPS DE PAIX, C'EST-A-DIRE DE L'OTAN, NOUS
N'AVONS AUCUNEMENT L'INTENTION DE FAIRE PARTIE DE CETTE ORGANISATION.
D'AILLEURS, CES JOURS-CI, SE DEROULE A L'ASSEMBLEE_NATIONALE LE DEBAT SUR
NOTRE POLITIQUE DE DEFENSE : IL Y EST INDIQUE DE LA FACON LA PLUS CLAIRE QUE LA
FRANCE ORGANISE ET COMMANDE ELLE-MEME SES EFFORTS DE DEFENSEÕ\
`POLITIQUE ETRANGERE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES` QUESTION.- EST-CE QUE LA CONJONCTURE ELECTORALE AUX ETATS-UNIS
N'A PAS DERANGE VOS ENTRETIENS OU VOTRE VOYAGE ? L'ATTITUDE QUE J'AI EUE - JE
PENSE QU'ELLE ETAIT NORMALE DANS CETTE CIRCONSTANCE ETAIT DE NE
TENIR_COMPTE EN AUCUNE MANIERE DU DEROULEMENT DES EVENEMENTS DE LA
POLITIQUE INTERIEURE DES ETATS-UNIS. VOUS SAVEZ QUE LA FRANCE A DES RAPPORTS
AVEC LES ETATS, ELLE N'A PAS DE _RAPPORT AVEC LES PARTIS POLITIQUES
A_L_INTERIEUR DES ETATS. IL Y A UN PRESIDENT DES ETATS-UNIS, C'EST AVEC LUI QUE
JE M'ENTRETENAIS. NATURELLEMENT, J'ETAIS CONSCIENT, ETANT HOMME POLITIQUE
MOI-MEME, QU'IL Y AVAIT DES PROBLEMES POLITIQUES OU ELECTORAUX LE
CONCERNANT, MAIS J'AI FAIT EN SORTE QU'ILS NE SOIENT JAMAIS MENTIONNES OU
QU'ILS NE PUISSENT AVOIR AUCUNE INTERFERENCE AVEC NOS DISCUSSIONS. CECI
ETANT, LES CHOSES FAISAIENT QU'HIER SOIR, ALORS QUE SE DEROULAIT NOTRE DINER
DU BICENTENAIRE, LE PRESIDENT FORD ETAIT NATURELLEMENT ATTENTIF AUX
RESULTATS QU'IL RECEVAIT ET, PUISQU'IL S'AGISSAIT D'UNE REUNION COMMUNE, JE
VOUS DIRAI QUE JE ME SUIS REJOUI QUE CES RESULTATS LUI SOIENT FAVORABLESÕ\
QUESTION.- QUATRE ANS DE MANDAT PRESIDENTIEL, UN AN DE CAMPAGNE
PRESIDENTIELLE AUX ETATS-UNIS, N'AVEZ-VOUS PAS L'IMPRESSION, FINALEMENT, QUE



PRESIDENTIELLE AUX ETATS-UNIS, N'AVEZ-VOUS PAS L'IMPRESSION, FINALEMENT, QUE
LE SYSTEME FRANCAIS A DU BON ? REPONSE.- JE CROIS, EN EFFET, QUE NOUS NE
DEVONS PAS, DANS LES SYSTEMES DEMOCRATIQUES, CONSTAMMENT EPUISER NOS
ENERGIES, CE QUE NOUS FAISONS, EN FRANCE, DANS UNE CAMPAGNE ELECTORALE
PERMANENTE. JE CROIS EN MEME TEMPS QU'IL EST DIFFICILE D'AVOIR UN CERTAIN VIDE
OU UNE CERTAINE INCERTITUDE DU POUVOIR QUI SOIT TROP FREQUENTE. PRENEZ LES
PAYS SOCIALISTES, LES PAYS DE L'EST : LE POUVOIR POLITIQUE EST ASSUME D'UNE
FACON PRATIQUEMENT CONTINUE PENDANT DE LONGUES PERIODES. IL EST CERTAIN
QUE CET INTERIM PERIODIQUE DU POUVOIR POLITIQUE DANS NOS DEMOCRATIES POSE
UN PROBLEME PAR LUI-MEME. C'EST POURQUOI JE PENSE QUE LE FAIT QU'EN FRANCE
LE MANDAT PRESIDENTIEL SOIT UN MANDAT D'UNE CERTAINE DUREE EST FINALEMENT
UNE SOLUTION DE SAGESSEÕ\
`POLITIQUE ETRANGERE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES` CROYEZ-VOUS QUE LES AMERICAINS SOIENT DISPOSES AUJOURD'HUI,
MONSIEUR LE PRESIDENT, A ACCEPTER QU'UNE EUROPE INDEPENDANTE ET ORGANISEE
TIENNE SON RANG ET SON ROLE ? JE NE SAIS PAS SI VOUS ETIEZ AU CONGRES TOUT-A-
L'HEURE : DANS MON DISCOURS, J'AI MENTIONNE D'UNE FACON ASSEZ INSISTANTE ET
TOUT-A-FAIT CLAIRE CETTE PERSPECTIVE. J'AI ETE FRAPPE DE VOIR QUE CECI ETAIT
APPLAUDI £ J'EN AI ETE FRAPPE, ET DANS UNE CERTAINE MESURE ETONNE. JE VOUS
INDIQUE D'AILLEURS, PUISQUE LES LEADERS DU CONGRES ME LE DISAIENT TOUT-A-
L'HEURE, QUE C'EST ASSEZ RARE QUE LES DISCOURS D'UN CHEF_D_ETAT ETRANGER
SOIENT APPLAUDIS AU CONGRES. JE CROIS QUE LE MIEN A ETE APPLAUDI, INTERROMPU
PAR LES APPLAUDISSEMENTS SEPT FOIS. CE N'EST PAS EN-RAISON DE MON TALENT,
PUISQUE JE PARLAIS UNE LANGUE QUI N'ETAIT PAS LA MIENNE £ C'ETAIT PARCE QUE JE
PRENAIS, SUR UN CERTAIN NOMBRE DE PROBLEMES, DES ATTITUDES QUI, ME SEMBLE-
T-IL, PEUVENT ETRE COMPRISES PAR LES ETATS-UNIS. J'ETAIS FRAPPE EN-PARTICULIER
QUE CETTE ALLUSION A UNE EUROPE INDEPENDANTE `CEE` - J'AI INSISTE SUR CE
POINT - AIT ETE ACCUEILLIE PAR DES APPLAUDISSEMENTS SPONTANES DE LA PART DE
MON AUDITOIREÕ\
`POLITIQUE EXTERIEURE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES` QUESTION.- VOUS AVIEZ INSISTE AUSSI SUR LA SOLIDARITE ET SUR
L'ENTENTE AVEC EUX `ETATS-UNIS` REPONSE.- IL Y AVAIT CES DEUX ASPECTS : IL Y A
L'ASPECT DE LA SECURITE DE L'ALLIANCE, QUI EST UN FAIT IMPORTANT POUR LA
FRANCE ET POUR L'EUROPE, ET IL Y A EGALEMENT LE PROBLEME DE LA DETENTE. VOUS
SAVEZ QUE CETTE QUESTION DE LA DETENTE EST ACTUELLEMENT SUJETTE A
DISCUSSION AUX ETATS-UNIS, MAIS J'AI PRIS UNE POSITION SANS EQUIVOQUE SUR CE
SUJET PARCE QUE LA FRANCE EST ATTACHEE, ET RESTE ATTACHEE A LA POLITIQUE DE
DETENTE. J'AI INDIQUE NATURELLEMENT QUE LA POLITIQUE DE DETENTE NE VOULAIT
PAS DIRE UNE POLITIQUE DE RENONCEMENT A SOI-MEME. JE L'AI DIT AUX ETATS-UNIS,
MAIS JE LE DIS AUX FRANCAIS. LA POLITIQUE DE DETENTE NE VEUT PAS DIRE QUE NOUS
RENONCONS NI A NOS CONVICTIONS, NI AU FAIT QUE NOUS ENTENDONS GARDER ET
PROTEGER NOTRE MODE_DE_VIE, NOTRE SYSTEME D'ORGANISATION POLITIQUE ET
SOCIALE. MAIS JE CROIS QUE LES APPLAUDISSEMENTS QUI SONT ALLES A
L'AFFIRMATION DE LA NECESSITE D'UNE EUROPE INDEPENDANTE ALLAIENT A L'IDEE
ELLE-MEME ET NON PAS A TELLE OU TELLE CITATION QUE J'AVAIS FAITE AUPARAVANTÕ\
`POLITIQUE EXTERIEURE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES ` RELATIONS ITALO - AMERICAINES` QUESTION.- MONSIEUR LE
PRESIDENT, VOUS ETES EN-TRAIN DE GAGNER VOTRE PARI : DONNER UNE IMAGE PLUS
MODERNE, PLUS OUVERTE, DISONS DIFFERENTE, D'UNE FRANCE DIFFERENTE. AVEZ-
VOUS L'IMPRESSION QUE LES DIRIGEANTS AMERICAINS SONT TOUJOURS AUSSI
PREOCCUPES PAR L'EVENTUALITE DE L'ARRIVEE AU POUVOIR EN EUROPE D'UN PARTI
COMMUNISTE `PC` EN ITALIE, PEUT-ETRE EN FRANCE ? REPONSE.- OUI, SANS AUCUN
DOUTE. JE VOUS DIRAI QU'ILS NE M'ONT PAS PARLE DU PROBLEME DE LA FRANCE,



DOUTE. JE VOUS DIRAI QU'ILS NE M'ONT PAS PARLE DU PROBLEME DE LA FRANCE,
D'AILLEURS L'AURAIENT-ILS FAIT QUE J'AURAIS INDIQUE QUE C'EST NOTRE PROBLEME.
CE PROBLEME, BIEN ENTENDU, C'EST A NOUS DE LE RESOUDRE ET NOUS LE
RESOUDRONS. MAIS J'AI SENTI QUE, CONSTATANT LA SITUATION EN ITALIE, ILS
ETAIENTS EFFECTIVEMENT TRES PREOCCUPES. J'AI FAIT PART DE MA REACTION QUI EST
DE CONSIDERER QUE, QUELLES QUE SOIENT LEURS PREOCCUPATIONS, IL N'EST PAS
SOUHAITABLE D'INTERVENIR DANS LES AFFAIRES INTERIEURES D'UN PAYS COMME
L'ITALIE, ET DONC DE DONNER DES AVIS OU DES RECOMMANDATIONS OU DES MISES EN
GARDE A CE SUJET, ET QUE LA SEULE ATTTITUDE POSSIBLE POUR UN PAYS, C'EST DE
FAIRE CONNAITRE CE QUE SERAIENT LES CONSEQUENCES POUR LUI, EN CE QUI
CONCERNE SA PROPRE POLITIQUE, D'UN EVENEMENT QUI SE PRODUIRAIT AILLEURSÕ\
`POLITIQUE ETRANGERE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES` QUESTION.- AVEZ-VOUS L'IMPRESSION DE LES AVOIR RASSURES - PARCE
QUE CE QUI NOUS FRAPPE, C'EST QUE LES AMERICAINS, QUI SONT PUISSANTS,
CREATEURS, QUI ONT PLEIN D'INITIATIVES, SEMBLENT AVOIR BESOIN D'ETRE AIMES ET
RASSURES ? REPONSE.- TOUS LES PAYS DU MONDE ONT BESOIN D'ETRE AIMES, OU EN
TOUT CAS PREFERENT ETRE AIMES. NON, CE QUI RESTE C'EST QUE LES ETATS-UNIS ONT
UNE CERTAINE DIFFICULTE A PERCEVOIR, A COMPRENDRE LA SITUATION POLITIQUE
SOUVENT COMPLEXE DE CERTAINS PAYS EUROPEENS, ET DONC ILS SE POSENT DES
QUESTIONS QUI NOUS PARAISSENT, JE DIRAI, UN PEU SURPRENANTESÕ\
`POLITIQUE ETRANGERE ` RELATIONS INTERNATIONALES ` RELATIONS FRANCO -
AMERICAINES ` AERONAUTIQUE` QUESTION.- AVEZ-VOUS L'IMPRESSION QUE L'OPINION
AMERICAINE SUR LE CONCORDE `AVION` EST EN-TRAIN DE SE MODIFIER ? REPONSE.- JE
CROIS QUE OUI. JE PENSE QUE DANS LA REGION, LES CONDITIONS D'ARRIVEE DU
CONCORDE, SON EXACTITUDE, SON FAIBLE BRUIT ONT ETE OBSERVES PAR LA
POPULATION, ET QUE LA POPULATION S'EST DIT QU'ON AVAIT FINALEMENT FAIT,
AUTOUR DU CONCORDE, UNE CAMPAGNE D'HOSTILITE EXAGEREE. VOUS AVEZ VU VOUS-
MEMES LES TITRES DE LA PRESSE QUI NOUS ETAIENT FAVORABLES SUR CE SUJET. LES
GRANDS TITRES DISAIENT : "CONCORDE A ATTERRI DANS UN MURMURE". JE CROIS
DONC QUE, LOCALEMENT, L'OPINION, CERTAINEMENT, A UNE REACTION FAVORABLE.
CECI ETANT, LES ETATS-UNIS SONT UN GRAND PAYS, JE NE PEUX PAS VOUS AFFIRMER
QUE CETTE REACTION DE LA REGION DE WASHINGTON S'ETENDE A L'ENSEMBLE DU
PAYSÕ\
QUESTION.- M. MITTERRAND A SOUHAITE LA REUSSITE DE VOTRE MISSION. CELA NE
VOUS CONFIRME-T-IL PAS QU'UN CERTAIN CONSENSUS POLITIQUE EST NECESSAIRE
SINON POSSIBLE EN FRANCE ? REPONSE.- JE CROIS QU'IL EST NORMAL POUR LES
DIRIGEANTS POLITIQUES DE NOTRE PAYS DE SOUHAITER QUE, LORSQUE LE PRESIDENT
ELU DE LA FRANCE SE REND A_L_ETRANGER, ET QU'IL LE FAIT POUR LA DEFENSE DES
INTERETS COMMUNS DE NOTRE PAYS, JE CROIS QU'IL EST NORMAL EN EFFET DE
SOUHAITER QUE SON ACTION REUSSISSE. J'AI EU L'OCCASION SUR CERTAINS SUJETS,
NOTAMMENT SUR LE SUJET DE LA DEFENSE, DE SOUHAITER QUE PEU A PEU
APPARAISSE EN FRANCE, SI POSSIBLE SE DEVELOPPE, UNE CERTAINE CONCEPTION
BIPARTISANE, C'EST-A-DIRE QUE SUR CERTAINS SUJETS IL PUISSE Y AVOIR UN
CONSENSUS ASSEZ LARGE DANS L'ENSEMBLE DES MILIEUX POLITIQUES FRANCAIS. JE
LE SOUHAITE SUR LA DEFENSE, JE ME REJOUIRAIS QUE CELA PUISSE INTERVENIR
EGALEMENT SUR CERTAINS ASPECTS DE NOTRE POLITIQUE ETRANGEREÕ\
QUESTION.- IL Y A DEUX ANS AUJOURD'HUI, VOUS ETIEZ ELU PRESIDENT DE LA
REPUBLIQUE. LES FRANCAIS COMPRENNENT-ILS MIEUX, ACCEPTENT-ILS MIEUX LA
SOCIETE LIBERALE QUE VOUS AVEZ ENCORE DEFENDUE DEVANT LE CONGRES
AMERICAIN ? REPONSE.- JE LE CROIS. LA DIFFICULTE, DANS LA VIE D'UNE DEMOCRATIE,
C'EST QU'ON NE CONNAIT L'OPINION PROFONDE DE LA POPULATION QUE LORSQU'ELLE
S'EXPRIME ELLE-MEME. JE NE VEUX PAS LIMITER LA PORTEE DES COMMENTAIRES, OU
LIMITER LA PORTEE DES SONDAGES, MAIS ILS SONT D'UNE _NATURE DIFFERENTE DE



LIMITER LA PORTEE DES SONDAGES, MAIS ILS SONT D'UNE _NATURE DIFFERENTE DE
CELLE DE L'EXPRESSION AUTHENTIQUE DE L'OPINION POPULAIRE ELLE-MEME. C'EST
SEULEMENT A L'OCCASION D'UNE ELECTION GENERALE QUE NOUS CONNAITRONS
L'_ETAT D'ESPRIT DES FRANCAIS. VOUS SAVEZ, NOUS AVONS TRAVERSE UNE CRISE QUI
A ETE TRES DIFFICILE DANS LE MONDE ET DIFFICILE POUR LA FRANCE, ET JE TROUVE
QUE LE FAIT QUE NOUS AYONS PU TRAVERSER CETTE CRISE, QUE NOUS AYONS PU
ABORDER UN CERTAIN NOMBRE DE REFORMES QUI, NECESSAIREMENT, PERTURBAIENT
LA VIE D'UN CERTAIN NOMBRE DE PERSONNES OU CONTRARIAIENT DES OPINIONS,
PARFOIS LEGITIMES, D'UN CERTAIN NOMBRE DE CATEGORIES, ET QUE LA FRANCE AIT
CONTINUE A SOUTENIR DANS SON ENSEMBLE L'ACTION QUE J'AVAIS _ENTREPRISE, JE
CROIS QUE CELA MONTRE QUE LE JUGEMENT PROFOND DES FRANCAIS EST FAVORABLE
A LA TRANSFORMATION DE LA SOCIETE FRANCAISE. JE CROIS EGALEMENT QUE CE
JUGEMENT EST FAVORABLE A CETTE TRANSFORMATION DANS-LE-CADRE DE LA SOCIETE
TELLE QU'ELLE EXISTE, C'EST-A-DIRE LA SOCIETE RESPECTUEUSE DE LA LIBERTE DES
HOMMES ET, JE DIRAI, DE NOTRE MODE_DE_VIE TEL QU'IL EST. J'AI LE SENTIMENT QUE
LES FRANCAIS ONT COMPRIS QUE MON EFFORT POUR ORGANISER EN FRANCE UNE
SOCIETE LIBERALE AVANCEE ALLAIT A LA FOIS DANS LE SENS DE LA NECESSITE ET DANS
LE SENS DE L'INTERET DE LA FRANCEÕ\
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